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Départ 6h30 de Veurey. Pour Guillaume et moi qui n’aimons pas les réveils matinaux ça pique ! 

On embarque dans le super kangoo de Jean Paul et filons en direction du trou. On s’arrête boire un café 

au niveau de la bifuraction de Pont en Royans (le premier d’une longue liste !). Arrive alors des 

tracteurs, des gilets jaunes et un cortége policier. La France s’est réveillée, et elle est pas contente… 

Bien disposé à nous aussi bloquer les voies de circulation sous-terraines, nous anticipons le bordel et 

regagnons la voiture. Jean Paul vente les mérites du climat Sud Vercors tandis que je lui prédis un 

temps pourri comme je l’ai toujours connu sur Fond d’Urles. 

 

Nous arrivons 5 minutes avant l’équipe 2 composée de Cécile, Charles, Dirk et notre guide François 

Landry. L’objectif du jour est de réaliser un balisage de la traversée et de faire les photos manquantes à 

la publication à venir. Sur le parking du départ, François nous fait observer un magnifique fossile. 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
A gauche, fossile visible au bord de la route / A droite, marche d’approche dans le brouillard 

 

 Date de la sortie :  17 Novembre 2018   

 Cavité / zone de prospection : Réseau des Chuats  

 Massif :  Vercors   

 Personnes présentes :  

Guillaume Colomer, Jean Paul Hereil, Cécile Pacaut, 
Alex Lopez (SGCAF) + Charles Buttin (FJS) + Dirk, 
François Landry (Gekos). 

 

 Temps Passé Sous Terre :  13h30 à 17h  

 Type de la sortie : Prospection, 

Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée 

Futur classique + photos 
 

 Rédacteurs  Alex  

   



 
Deux amoureux se proménent ! 

 

Après une courte marche d’approche, nous arrivons devant le trou. Rentrée sous terre à 9h30. 

L’entrée de la cavité est un puits étroit, s’en suit quelques passages bas et de jolies puits. 

La traversée est globalement sportive, sans jamais être difficile. L’itinéraire est paumatoire, l’étendu du 

réseau fait mal au crâne, mrophologiquement c’est beau, c’est souvent grand et très varié. 

On discute équipement à l’entrée des Deux Gardes. 

 

 

 

 



Au fur et à mesure de la ballade, François nous fait partager ses observations géologiques. C’est 

passionnant. Coquillages, traces d’incendies préhistoriques ?, coup de gouges, marnes, silex, etc… 

 
Les coquillages sont présents dés les premiers puits. 

 
 

Entre balisage et photos, on progresse très très doucement… L’équipe catadioptre a des soucis de perfo 

mais font un boulot formidable de balisage et de relecture du descriptif. 

 
Dirk installe un catadioptre. 

 



Les obstacles se succédent, nous rencontrons régulierement de beaux volumes dans lequel il faut 

chercher la suite. 

Salle inattendue 

 
Fleurs de Gypse 

 



A midi1/4 Guillaume sonne l’alerte, c’est l’heure de manger ! On avance très doucement et le chemin qui 

nous reste à faire est conséquent. François se fait une frayeur en chutant dans un méandre mais trouve 

l’energie de continuer. Il nous montre le squelette étonnant d’une fouine et faisons quelques photos dans 

les galeries qui suivent. 

 

 
Coupoles dans la galerie vers le « carrefour de la Fouine » 



 

 
Cécile vérifie le descriptif dans une galerie à la forme parfaite. 



Sur les indications de François, nous prenons un peu d’avance et trouvons, malgré quelques hésitations 

le « Volume surprise » qui parpine sérieusement et oblige quelques précautions d’usages à la descente. 

Nous nous mettons à l’abri et attendons le reste de l’équipe… Attendons... Au bout d’une heure, inquiets 

nous décidons d’aller à leur rencontre. Guillaume se porte volontaire pour remonter le volume surprise et 

retourner au dernier point de rassemblement. Nous pensons être au bon endroit puisque JP à 

formellement reconnu le passage, alors qu’est-il arrivé aux copains ? Et bien, ils étaient tout simplement 

perdus… Effectivement le « Volume surprise » se cache derrière une discrète ouverture au sommet d’un 

monticule. Et on peut réellement douter du cheminement. 

 
« Volume surprise », chercher les personnages. 



Le groupe étant à nouveau réuni, nous reprenons notre progression et accédons aux magnifiques 

galerie du Sahel, observons de magnifiques carreaux de chocolats et des cheveux de Gypses qui 

dansent avec le courant d’air… Je n’avais jamais vu ça! 

 
Carreaux de chocolats séchés… 



 
Cheveux de Gypse 

 

L’heure tourne et nous avançons toujours aussi doucement. Il est alors décidé qu’avec Guillaume et 

Jean Paul nous partons vers la sortie pour prévenir les sonnettes. Nous hésitons encore une fois au 

niveau du P44 et trouvons enfin la galerie à Charlie et son journal. Ouf, on se rapproche ! Il nous faudra 

tout de même encore environ 3heures pour atteindre la sortie. Surprise, dehors tout est blanc, le climat 

méditerannéen a laissé place à l’hiver sud Vercoriens ! Il est 23h. Charles et Dirk sortirons eux à 1h du 

matin, Cécile et François encore plus tard… 

 

Superbe sortie qui vaut vraiment le détour, sans aucun doute une futur classique qui va voir dérouler les 

spéléos de France et de Navarre. Sportif, varié, beau, interessant. On voyage vraiment ! Merci à tous les 

explorateurs pour leurs efforts, ce réseau est tout simplement majeur. 


